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BIOGRAPHIE DE NAPOLEON BONAPARTE (1769-1821)




INTRODUCTION : NAPOLEON, ENTRE MYTHE ET REALITE

« Les hommes de génie sont des météores destinés à brûler pour éclairer leur siècle. »

— Mémoriel de Sainte-Hélène, 1823

Napoléon Bonaparte (1769-1821) demeure l’une des figures les plus fascinantes de l’histoire mondiale. Tantôt génie militaire, réformateur politique, despote éclairé ou tyran ambitieux, son héritage continue de diviser historiens et passionnés.

Comment un jeune officier corse, issu d’une famille modeste, a-t-il pu gravir les échelons du pouvoir pour dominer l’Europe avant de connaître une chute aussi brutale que son ascension ?

Quels furent les ressorts de sa pensée politique, les clés de son habileté militaire, et les aspects plus personnels de son existence, souvent éclipsés par la légende ?

Cette biographie entend aborder Napoléon sous trois facettes complémentaires :


	l’homme d’État réformateur, qui a façonné la France et l’Europe moderne ;

	le chef de guerre ambitieux, aux campagnes militaires légendaires et sanguinaires ;

	et l’homme privé, le père, l’amant, l’amoureux, tourmenté dans son intimité.



I. Un enfant de la Révolution

La fin du XVIIIe siècle est marquée par un bouleversement sans précédent : la Révolution française (1789) remet en cause les fondements de la monarchie absolue et de l’Ancien Régime. C’est dans ce tumulte que naît l’opportunité qui permettra à Napoléon Bonaparte d’émerger.

Né en 1769 en Corse, île annexée par la France un an plus tôt, Napoléon appartient à une famille de la noblesse de robe désargentée. Son origine corse lui confère une identité singulière, oscillant entre attachement à ses racines et volonté de s’assimiler à la grandeur française. Brillant élève, il intègre l’École militaire de Brienne, puis celle de Paris, où il se distingue par sa rigueur et son esprit analytique.

Son destin bascule avec la Révolution française : alors que l’ancienne hiérarchie militaire est chamboulée, il profite de la situation pour faire ses preuves. Sa première grande victoire à Toulon, contre les Anglais, lui vaut une ascension fulgurante. Nommé général à 24 ans, il est ensuite propulsé sous les feux de la rampe avec la campagne d’Italie, où son génie tactique impressionne l’Europe.

Mais Napoléon n’est pas qu’un militaire : il est également un stratège politique. Il profite du mécontentement envers le Directoire pour organiser un coup d’État (18 Brumaire), s’emparant du pouvoir sous le titre de Premier Consul.

II. Un architecte de la France moderne

Loin d’être un simple homme de guerre, Napoléon est avant tout un réformateur. Son passage au pouvoir marque une transformation profonde de la France, avec des réformes qui perdurent encore aujourd’hui.

Le Code civil reste l’un de ses plus grands héritages. Inspiré des idéaux révolutionnaires, il établit l’égalité devant la loi, la liberté individuelle et la protection de la propriété privée. Ce texte fondamental influence encore aujourd’hui les systèmes juridiques de nombreux pays.

Il modernise également l’administration en centralisant le pouvoir autour des préfets, réforme l’éducation avec la création des lycées et de l’université impériale, et stabilise l’économie avec la Banque de France et le franc germinal.

Sur le plan religieux, il signe un Concordat avec le pape pour réconcilier l’Église et l’État, apaisant ainsi les tensions issues de la Révolution. Il organise également les cultes juif et protestant.

Toutefois, cette modernisation s’accompagne d’un renforcement du pouvoir napoléonien, bientôt sans partage. Il est nommé Ier Consul à vie, titre qui devient héréditaire, puis il s’autoproclame Empereur des Français et se couronne lui-même à Notre-Dame de Paris. Le protecteur de la République est devenu monarque césariste…

III. Un conquérant assoiffé de domination

Si Napoléon est un homme politique réformateur, il est aussi un chef de guerre redouté et sans égal. Il sait comme personne galvaniser les troupes. Sa carrière militaire est jalonnée de victoires éclatantes, qui redessinent la carte de l’Europe.

Les batailles de Toulon, Rivoli, Gizeh, Marengo et encore davantage Austerlitz, souvent considérée comme son chef- d’oeuvre militaire, consacre son génie tactique et stratégique. À Austerlitz, par une ruse audacieuse, sa toute nouvelle Grande Armée piège et écrase les forces russes et autrichiennes, pourtant plus nombreuses (87.000 vs 73.000 Français).

Toutefois, après une série de victoires contre la Prusse, l’Autriche et la Russie, cette ambition sans limite provoque sa perte. En 1812, il lance la campagne de Russie, persuadé d’anéantir son dernier grand rival. Mal préparé à l’hiver russe et victime de la tactique de la terre brûlée, il subit une débâcle sans commune mesure, qui conduira à des centaines de milliers de morts parmi ses troupes, tenaillées par la faim et le froid.

Cette défaite amorce le déclin : en 1813, il est battu par les Alliés à Leipzig, et en 1814, ceux-ci envahissent Paris. Napoléon abdique une première fois. Exilé sur l’île d’Elbe, il parvient à s’en échapper en 1815 pour un ultime retour au pouvoir lors des Cent-Jours. Mais son épopée prend fin à Waterloo, en 1815, où il est définitivement vaincu, avant d’être exilé sur l’île de Sainte-Hélène dont il ne reviendra jamais.

IV. De l’homme intime à son héritage

Derrière l’empereur, il y a un homme. Un fils, un frère… Un amant passionnément épris de Joséphine de Beauharnais, mais contraint de la répudier faute d’héritier. Un père qui écrit avec tendresse à son fils, le roi de Rome, mais en est très vite séparé. Un malade rongé par la solitude à Sainte-Hélène, où il médite sur son destin.

Son exil sur cette île perdue de l’Atlantique Sud est une lente agonie. Privé de pouvoir, sous surveillance anglaise, il dicte ses mémoires, cherchant à façonner son propre mythe. Il y meurt en 1821, laissant derrière lui un héritage qui continue de nourrir les passions et les débats.

Napoléon est un paradoxe : un dictateur mégalomane qui s’est d’abord appuyé sur les principes de la Révolution, un conquérant débridé qui a soumis l’Europe en massacrant des troupes et des populations entières, un homme aux ambitions démesurées mais au destin brisé.

Son héritage, d’ombre et de lumière, est immense. En France, ses réformes ont survécu aux régimes qui lui ont succédé. En Europe, il a remodelé les frontières et inspiré le nationalisme. À travers le monde, il incarne à la fois le génie et l’orgueil, la gloire et la cruauté, la grandeur et le déclin, la lumière de la libération des peuples et l’obscurité de la tyrannie.

Qu’on l’admire, qu’on le critique, qu’on le dénigre, ou un peu des trois à la fois, une chose est sûre : Napoléon Bonaparte reste une figure incontournable de l’histoire universelle.




CHAPITRE 1 : L’AMBITION D’UN CORSE (1769-1793)

« L’homme n’est qu’un jouet des circonstances. La force seule impose le respect, et je veux être de ceux qui commandent. »

— Lettre à son frère Joseph, 1785

L’histoire de Napoléon Bonaparte commence bien avant le fracas des batailles et la gloire impériale. Avant d’être l’homme qui façonnera l’Europe, il est un enfant corse, issu d’une famille noble mais modeste, imprégné d’un profond attachement à sa terre natale et porté par une ambition précoce.

Son enfance en Corse, son éducation militaire en France et ses premières expériences forgent un caractère à la fois indomptable et pragmatique, un esprit profondément influencé par la culture corse et par l’idéal des Lumières, sûr de son destin extraordinaire.

I. Une enfance corse entre fierté et tourments (1769-1778)

Une naissance sous le signe de la lutte

« Je suis né lorsque la patrie périssait. Trente mille Français vomis sur nos côtes, noyant le trône de la liberté dans des flots de sang, voilà le spectacle horrible qui s’offrit d’abord à mes yeux. »

— Mémorial de Sainte-Hélène, 1823

Napoléon Bonaparte voit le jour le 15 août 1769, rue de la mauvaise herbe, à Ajaccio, en Corse, quelques mois seulement après que l’île ait été cédée à la France par la République de Gênes. Il est le 2e enfant de ses parents, qui en auront quatorze au total (mais dont six mourront en bas âge). Sa naissance intervient dans un contexte troublé : les Corses, menés par Pasquale Paoli, combattent pour leur indépendance face aux troupes françaises envoyées par Louis XV.

Fils de Carlo Maria Bonaparte, avocat et représentant de la noblesse corse, et de Marina Letizia Ramolino, Napoléon grandit dans un foyer où les valeurs familiales et la résistance corse imprègnent son éducation. Son père, bien que favorable à l’indépendance et très proche de Paoli, finit par se rallier à la France après la défaite de Ponte Novu, pour obtenir une reconnaissance sociale et politique. Cette décision influencera profondément Napoléon, tiraillé entre le patriotisme corse et son avenir dans l’armée française.

L’influence de Letizia, une mère austère et admirée

« Quant à ma mère, elle est digne de tous les genres de vénération. (…) Mon excellente mère (…) est une femme d’âme et de beaucoup de talent ; elle a un caractère mâle, fier et rempli d’honneur. Elle vendrait tout pour moi, jusqu’à sa chemise. (…) Je dois ma fortune à la manière dont elle m’a élevé… »

— Mémorial de Sainte-Hélène, 1823

Letizia Bonaparte, femme de caractère, élève ses enfants avec une discipline stricte et un sens aigu du sacrifice. Pour elle, les valeurs familiales et l’ambition sont primordiales. Napoléon, qui admire profondément sa mère, héritera de son autorité et de sa rigueur. Elle inculque à son fils la fierté de son héritage corse et la nécessité de se battre pour réussir. Napoléon, enfant solitaire et rêveur, nourrit déjà une ambition démesurée. Il ne joue pas avec insouciance comme les autres garçons de son âge, mais se passionne pour les récits historiques et les grandes figures de l’Antiquité, notamment Alexandre le Grand et Jules César.

Rien ne laissait à penser que cette jeune fille corse deviendrait la reine-mère d’une nouvelle dynastie. Pourtant, la mère de Napoléon Ier sera, par la force des choses, la mère de Joseph Ier Napoléon, roi de Naples, puis roi d'Espagne ; la mère de Lucien, prince de Canine ; la mère de Louis Ier Napoléon, roi de Hollande ; la mère de Jérôme Ier Napoléon, roi de Westphalie ; la mère d'Élisa Bacciochi, princesse de Lucques et de Piombino, grande-duchesse de Toscane ; la mère de Pauline Borghèse, princesse de Guastalla ; la mère de Caroline Murat, grande-duchesse de Berg, reine de Naples.

II. L’apprentissage de la rigueur : études militaires en France (1778-1784)

L’arrivée en France (1778) : un choc culturel

« Je me suis toujours regardé comme un étranger parmi les Français ; je n'étais point de leur avis, je ne parlais pas leur langue. »

— Mémorial de Sainte-Hélène, 1823

À l’âge de neuf ans, le 15 décembre 1778, Napoléon quitte la Corse pour la France continentale avec son frère Joseph, afin d’étudier au collège d’Autun, première étape avant son entrée à l’école militaire de Brienne. Grâce à la proximité de son père avec le comte de Marbeuf, gouverneur


L’école de Brienne (1779-1784) : la formation d’un stratège






III. L’entrée dans l’armée et les premières expériences (1784-1793)

L’École royale militaire de Paris et l’ascension d’un jeune officier (1784-1788)





Premiers écrits et engagement politique (1788-1793)





Le retour en Corse (1787-1793) : ambitions contrariées
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